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Il était une foi
… Les récits bibliques 



Emilia Catalfamo
Narratrice, comédienne et formatrice 
dans les domaines liés à la prise de parole
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ALLER PLUS 
LOIN

Quelques mots sur 
pourquoi dire les mots
Durant l’enfance, vous rêvez d’un jour monter sur scène 
pour être chanteur ou acteur. Et puis ça vous passe. Petite, 
je voulais devenir actrice ; j’ai grandi sans me défaire de ces 
morceaux de songe jusqu’à suivre une formation profes-
sionnelle dans une école de théâtre. Aujourd’hui, la 
narration biblique fait partie des raisons qui m’animent à 
vouloir jouer sur scène ou, simplement, raconter. 

Pourquoi raconter des histoires ? Et qu’est-ce que c’est, au 
juste, la parole ? Est-ce demander le sel à table ou plutôt 
dire « je t’aime » pour la première fois ? C’est défendre une 
opinion politique, dire de la poésie, est-ce que lever le poing 
en silence, c’est une parole ? Olivier Py, actuel directeur du 
Festival de théâtre d’Avignon, écrit dans sa pièce Epître aux 
jeunes acteurs : « Quand un homme promet, il dit : « Je te 
donne ma parole ». La parole est la chair de la promesse. 
Entre hommes, une fois les besoins tus, il reste à partager la 
vie même, la joie même, l’espérance […]. Je parle et en 
parlant je fais parler à travers cette bouche mortelle des 
mots qui, eux, ne mourront pas, un désir de dire qui est 
l’éternité dans la salive et la manducation du texte ». Je crois 

qu’un discours bien porté ébranle l’âme jusqu’aux tripes 
et transforme. Pour moi, raconter est un acte de foi. 

Le plaisir quand on raconte est de prendre sur soi                    
la responsabilité de faire vivre un texte. Dès qu’on choisit 
une fable et qu’on la raconte, on accepte d’en être                  
le premier interprète et, une fois dite, l’auditeur en sera       
le second. Mon bonheur, c’est la liberté d’interprétation, 
souvent en actualisant les situations, et d’adapter les 
récits, les rendre accessibles. Le défi supplémentaire de la 
narration biblique est qu’elle s’adresse à ceux qui décou-
vrent le texte pour la première fois : comment trans-
mettre l’essence du récit sans le dénaturer et, si possible, 
en donnant l’envie d’ouvrir une Bible ? Mais il y a aussi une 
grande partie des auditeurs qui peuvent connaître votre 
récit comme leur poche : comment amener à une 
redécouverte de l’Ecriture, un « goût de première fois » ? 
Ne reste maintenant plus qu’à balayer la lourde brique 
finale, l’effroyable morale de la fable, et la remplacer par 
un point d’interrogation qui laisse place au cheminement 
personnel qu’aucun orateur ne fera jamais à la place de 
son auditeur. A vos Bibles, prêts, racontez ! 
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«Il était une foi …»
C’est en entendant ces mots enchanteurs que l’on entre dans 
la plupart des contes ; des histoires douces et belles, des 
histoires piquantes et pleines de rebondissement, des 
histoires qui nous font retomber en enfance. 

Même si nos vies ne ressemblent pas toujours à des contes 
de fées, elles contiennent bien un certain nombre d’histoires 
avec du suspense et des énigmes. Ce sont ces histoires qui 
nous forment, qui construisent notre identité. Même si elles 
ne sont pas toujours simples à exprimer, une fois racontées, 
elles permettent souvent d’aller de l’avant. 

Les histoires se racontent souvent à l’imparfait, après              
les évènements. Au présent, dans le feu de l’action, face à des 
choix, ce sont d’autres histoires qui nous aident parfois ; 
celles de personnes qui nous entourent, celles de personnes 
qui se sont retrouvées dans des situations ressemblantes ou 
simplement celles qu’on retrouve dans des livres. 

Pour les chrétiens que nous sommes, la Bible est aussi un de 
ces livres qui racontent des histoires d’hommes et de 
femmes qui se sont retrouvés dans différentes situations.  
Des humains tout comme nous qui ont cherché à faire             
le juste, le bien et qui ont voulu s’appuyer sur Dieu. La Bible 
ne rassemble pas seulement des règles et des lois, mais 
surtout des histoires qui racontent la relation entre Dieu et 
les humains.  

C’est pourquoi, avant de nombreuses lectures bibliques, on 
pourrait ajouter : « il était une foi », une femme ou un 
homme qui a eu confiance en Dieu, qui avait la foi et voilà ce 
qu’il s’est passé. Ce « il était une foi » ne doit pas nécessaire-
ment revenir 2000 ans en arrière. Chacune et chacun de 
nous peut l’utiliser après s’être arrêté un instant pour recon-
naître la trace de Dieu dans des évènements passés.   

Et c’est comme ça que l’on dira des croyants : ils vécurent le 
regard porté vers l’avant et eurent beaucoup d’histoires à 
raconter… 

Emanuelle Dobler
Pasteure

EDITO

Semaine de l’Unité des chrétiens !
Nous prions ensemble du 18 au 25 janvier, de 19h15 à 19h45 dans la Maison 
Wyttenbach, rue du Rosius 1 à Bienne. Une célébration œcuménique aura lieu
le 21 janvier à l’église St-Paul, Crêt-des-Fleurs 24, pour clore cette semaine ouverte 
à tous.

Mais d’où vient la prière de l’Unité des chrétiens ? C’est en 1908, aux États-Unis que la semaine 
de prière a pris la forme particulière que nous lui connaissons aujourd’hui, celle d’une « octave » 
(une semaine de huit jours !) entre le 18 janvier et le 25 janvier. Son inventeur est Paul 
Wattson, un prêtre épiscopalien qui venait de créer une communauté religieuse franciscaine 
au sein de l’Église anglicane américaine.

Au milieu des années 1930, alors que la prière pour l’unité commençait à se répandre dans 
l’Église catholique et dans les communautés anglicanes favorables à une union avec Rome, 
c’est l’abbé Paul Couturier qui, à Lyon, lui a donné un nouvel élan : tout en gardant les mêmes 
dates, le prêtre lyonnais fait le choix de parler de Semaine de prière un vocabulaire perçu 
comme moins catholicisant ; et surtout, il lui assigne un nouvel objectif : prier pour l’unité de 
tous les chrétiens « telle que le Christ la veut, par les moyens qu'Il voudra ».



NOUS VOUS RENDONS

VISITE
Vous souhaitez rencontrer un-e professionnel-le de votre 
paroisse, nos visiteuses et visiteurs sont à votre disposition tout 
au long de l’année !  N’hésitez pas à les contacter…

Emanuelle Dobler | pasteure

« Pour moi, c’est être présente, 
écouter, créer du lien et 
partager une discussion dans 
les beaux et simples moments 
de la vie comme dans les 
moments où plus de questions 
se posent. C’est une rencontre 
où je compte sur la présence 
de Dieu, lui qui accompagne 
nos vies et qui nourrit notre 
espérance. »

Pierre-André Kuchen | pasteur

« Je suis à votre disposition pour 
une rencontre ! »

Nadine Manson | pasteure

« La visite est toujours 
différente de celle que l’on 
attendait. 
Je m’y rends à chaque fois 
pour vivre une belle surprise. » 

Ellen Pagnamenta | pasteure

« Nous sommes des traits 
d’union entre la personne 
qu’on visite, que ce soit à son 
domicile, au home ou à 
l’hôpital, et la Paroisse. La 
personne qui ne peut plus se 
déplacer fait toujours partie de 
notre communauté et compte 
pour nous. Car Dieu est là, dans 
nos visites, souvent dans la 
discrétion qu’on Lui connaît. »

Luc N. Ramoni | pasteur

« La visite me permet de 
témoigner et de valoriser les 
personnes où qu’elles soient. 
Les visites me permettent 
d’apprendre qui sont mes 
paroissiens et de rester en 
contact avec les questions qu’ils 
se posent sur Dieu, l’Église etc. 
Elles m’aident à être réaliste et à 
redescendre parfois de mon 
petit nuage. La visite est un 
moyen de rendre concrète 
l’entraide que nous encoura-
geons en communauté…»

Jean-Marc Schöni
Assistant de paroisse

« Pour moi, chaque visite est 
une expérience de vie 
partagée. Chaque rencontre 
est enrichissante par le fait de 
connaître la vie de chaque 
personne. »

Marianne Wühl | Secrétaire

« Le secrétariat, un des 
carrefours de la paroisse ! Je 
réponds très volontiers à vos 
demandes de toutes sortes et 
les transmets aux personnes 
concernées. 
Contact: 032 325 78 10, le 
matin de préférence ou sur 
répondeur. Je vous accueille 
également avec plaisir à la 
maison St-Paul, 
Crêt-des-Fleurs 24. 
Un café vous y attend ! »
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RETOUR | SUR ACTIVITÉ

LA FÊTE DE NOËL
« Il était une fois… le temps de Noël »

La fête de Noël de la Paroisse s’est tenue cette année le diman-
che 10 décembre à la maison Calvin. L’occasion de fêter ce 
temps particulier qui a rassemblé petits et grands pour un 
moment de partage inoubliable.

La fête a commencé par un joli conte de Noël…  Une histoire 
écrite par Geneviève André : « Il était une fois… le temps de 
Noël » et mise en scène par Emilia Catalfamo et Emanuelle 
Dobler. Un conte comme on les aime qui nous a interrogés 
sur le sens que nous octroyons au mot « temps » : le temps du 
jeu, le temps de grandir, d’aimer, d’approfondir nos connais-
sances, le temps de vivre et de pardonner...  A l’entracte, les 
spectateurs ont pu circuler entre les différents stands des 
divers groupes paroissiaux. Le public a pu jouer, discuter, 
déguster, réfléchir, bricoler à loisir auprès de ces stands 
joliment décorés.

« La formation de notre cœur par Jésus Christ est la clef pour la cohabitation pacifique à 
l’égard de tous les êtres. Laissons-nous former par sa grâce ! » (Christian Giger)

POUR LA PLANETE
Un temps pour la création !

Chacune et chacun de nos conseillères et conseillers de paroisse 
s’exprimera tout au long de l’année sur notre planète, un geste, une 
parole pour elle, pour qu’elle demeure au centre de nos préoccupa-
tions. Cette rubrique est en lien avec « un temps pour la création » qui 
traversera toute l’année 2018. Soyez attentifs aux nombreuses activités 
qui se dérouleront tout au long de cette année dans votre paroisse !

Christian Giger a été élu en tant que conseiller de 
notre paroisse, le 26 novembre dernier. 

Originaire des Grisons, Christian Giger est marié avec 
Marie-Claire et père de trois filles adultes. Par le biais 
de son entreprise « human life support » établie à 
Bienne, il s’engage pour la réinsertion professionnelle 
des personnes touchées par une incapacité à travailler. 

Entre 2004 et 2010, il était membre du Conseil de 
paroisse de Menziken en Argovie. Il a également fait 
partie du Synode de l’Argovie de 2006 à 2016. Ses 
acquis, il les met dorénavant à la disposition de la 
paroisse reformée de Bienne. Nous lui souhaitons la 
bienvenue au sein de notre paroisse.

Nouveau
conseiller
de Paroisse



#

21 janvier
St-Paul

10h
Célébration œcuménique 

de l’Unité des chrétiens 

Centre hospitalier
10h

Culte bilingue avec sainte cène

28 janvier
Pasquart

10h
Culte 4d 

avec remise des Bibles aux 7H
Culte commun Bienne et Nidau

4 février
Pasquart

10h
Dimanche de l’Eglise 

« il était une foi »
Culte commun Bienne et Nidau, 

sainte cène

Centre hospitalier
10h

Culte bilingue avec sainte cène

LES LIEUX DE CULTES
Pasquart, Faubourg du Lac 99a 

St-Etienne, Chemin Ischer 11
St-Paul ,Crêt-des-Fleurs 24 

Chapelle St-Nicolas / St-Erhard , Rue Principale, Nidau
Maison de paroisse, Aalmattenweg 49, Nidau

Centre hospitalier Bienne, Beaumont
Stadtkirche, Place du Ring
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CONCERTS AU PASQUART

Dimanche 21 janvier
17h, Cappella Mediterranea 
En collaboration avec 
la Société Philharmonique de Bienne

Dimanche 4 février
17h, Choeur orthodoxe Voskresenije
Dir: Jurij Maruk

Dimanche 18 février
17h, L’Art pour l’Aar
Hans-Eugen Frischknecht, orgue
Pierre-André Bovey, flûte traversière 

DIMANCHE DE L’ÉGLISE 

Dimanche 4 février 2018 
10h, église du Pasquart

Nous allons vivre ensemble le Dimanche de l’Église. 
C’est un dimanche particulier où des laïques (des 
personnes qui ne sont pas pasteur-es), des jeunes et 
des moins jeunes, vont célébrer un culte.

Chaque année, les Églises réformées Berne-Jura-
Soleure motivées par le principe très réformé du  
« sacerdoce universel » consacrent un dimanche 
aux laïques. Ce principe affirme que tous les 
chrétiens sont prêtres ; que chaque croyant peut 
s’adresser à Dieu et le célébrer sans avoir besoin 
d’une personne intermédiaire. Le choix de placer ce 
culte début février, provient du passage à la Réforme 
de la ville de Berne, le 7 février 1528. 

Le thème choisi pour l’édition 2018 est : « il était une 
foi ». Pour dire la foi, la confiance en Dieu, le meilleur 
moyen est souvent de raconter une expérience de 
vie, une histoire. La foi se raconte plus qu’elle ne 
s’explique, parce qu’avant tout elle se vit ! Il était une 
foi… Cordiale invitation le 4 février !

11 février
St Étienne
10h
Culte avec sainte cène

18 février
St Paul
10h
Culte commun Bienne et Nidau, 
sainte cène

Centre hospitalier
10h
Culte bilingue avec sainte cène

21 février
Nidau, St Nicolas
18h
CEP avec Bienne

25 février
Pasquart
10h
Culte 4d 
Culte commun Bienne et Nidau

AGENDA DES CULTES

Luc N. Ramoni | pasteur

« La visite me permet de 
témoigner et de valoriser les 
personnes où qu’elles soient. 
Les visites me permettent 
d’apprendre qui sont mes 
paroissiens et de rester en 
contact avec les questions qu’ils 
se posent sur Dieu, l’Église etc. 
Elles m’aident à être réaliste et à 
redescendre parfois de mon 
petit nuage. La visite est un 
moyen de rendre concrète 
l’entraide que nous encoura-
geons en communauté…»

Jean-Marc Schöni
Assistant de paroisse

« Pour moi, chaque visite est 
une expérience de vie 
partagée. Chaque rencontre 
est enrichissante par le fait de 
connaître la vie de chaque 
personne. »



BREVES PAROISSIALES

MERCI pour la Source !
En date du 6 décembre 2017, l’assemblée de la Paroisse 
générale a accepté le budget de 1,5 million pour la 
rénovation de la Source, la maison de la jeunesse de la 
paroisse française.

A cet effet, nous tenons à remercier l’assemblée pour 
cette décision. Grâce à cet effort financier, la jeunesse de 
notre paroisse pourra bénéficier d’un lieu de vie conforme 
aux normes actuelles et aménagé de manière agréable 
pour les différents groupes qui y vivent.  Après les rénova-
tions, il est certain que la Source représentera une belle 
carte de visite auprès de la jeunesse de la cité biennoise. 

A partir de juillet 2018 et durant les travaux, les activités 
jeunesse Réseau des Jeunes et Catéchisme se dérouleront 
dans la Cure de la Maison St-Paul, Crêt-des-Fleurs 24 à 
Bienne. Une journée porte ouverte à la Cure de St-Paul 
aura lieu le jour du culte d’ouverture du catéchisme, le 26 
août 2018.

Apéro des Bénévoles

Chères et chers bénévoles, 
Tout au long de l’année 2017, vous avez été nombreuses et 
nombreux à contribuer à la réussite des activités de notre 
paroisse, un grand MERCI ! Pour vous remercier de votre 
engagement nous vous invitons à un souper, le 30 janvier 
à 18h30, à St-Paul. Des invitations devraient vous parvenir 
prochainement.  Vous qui souhaiteriez aussi donner un 
coup de main au cours de l’année 2018, vous pouvez 
volontiers vous adresser à Nicole Köhli-Gurtner :  au 032 
323 72 14 ou nicole.koehligurtner@ref-bielbienne.ch.  
Merci à vous !

Première soupe de Carême
A vos cuillères, la première soupe de Carême aura lieu le 
28 février à 12h, Maison St-Paul, Crêt-des-Fleurs 24.  
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L’Association Présences vous invite en ce début d’année à 
découvrir le travail photographique et documentaire de 
Iara Vega Linhares autour du thème de la nourriture. 
Proche de ses origines sud-américaines, cette biennoise 
photographie des magasins où elle retrouve des produits 
de tous horizons. « Dans #FoodSweetHome, dit-elle, 
j'explore l'univers des magasins d'alimentation qui 
vendent des produits pour les communautés les plus 
diverses de Bienne. Des lieux où convergent des tas de 
boissons traditionnelles, de thés, de cafés, de riz... Ces 
magasins sont indispensables à notre consommation et 
constituent une alternative aux grandes chaînes. »

EXPOSITION

Finissage : 20.01. 17h
Ouvertures : me. sa. et di. 14h-17h
renseignements au +41 79 689 68 47

Après-midi rencontre
Mardi 16 janvier, 14h30, maison Wyttenbach : Match au 
Loto œcuménique ouvert à tous, réformés et catholiques ! 
L’occasion de se retrouver dans une ambiance détendue 
avec, quine suprême, une collation servie en cours de jeu !
Mardi 20 février, 14h30, maison St-Paul : Le Chœur Belle 
Epoque nous entraîne dans une farandole de chansons 
d’autrefois ! Collation.  
Bienvenue à vous tous !

exposition-photos de Iara Vega Linhares
FoodSweetHome#
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Paroisse française 

La rivière descendait des montagnes, traversant vallées et plaines, franchissant 
rochers et marécages. Elle entendait, au fond d'elle-même, l'appel d'un pays 
lointain et cette voix la tirait en avant.

Un jour, elle arriva devant un désert. Elle avança hardiment, mais ses eaux 
disparaissaient dans les sables. Et elle comprit qu'elle ne pourrait jamais passer.

Elle restait là, angoissée, ne comprenant plus. C'est alors qu'elle sentit le vent, 
tout près d'elle, qui murmurait :

- Je traverse le désert. Tu peux en faire autant...
- Mais comment ? dit-elle. Dans le sable, je vais mourir !
- Laisse-moi souffler sur toi, rivière mon amie. Tu vas mourir, oui : mais pour 
devenir nuage ! Oublie ce que tu étais, laisse-toi transformer...
Avec moi tu traverseras le désert. Et tu apporteras la vie, là-bas, à ceux qui 
ont besoin de toi... 

Conte oriental
Cité dans Jean Vernette et Claire Moncelon : Paraboles pour le chemin. 
Presses de la Renaissance, 2000.
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La rivière

Latitude Il était une fois… la foi !


